
«Soutenir pour grandir concrètement» - 1 Thess. 2.17-3.13

Introduction :

Le printemps est bien là ! On profite depuis des semaines de la beauté des 
fleurs et ça fait du bien.  Si vous aimez le jardinage, vous savez que c'est du  
travail car il n'y a pas que des bonnes choses qui croissent dans le jardin.  Si 
vous voulez un jardin agréable, il faut y mettre du temps, du travail, du soin et 
même de l’amour.  Il faut protéger les bonnes plantes des mauvaises herbes et 
de leurs effets néfastes. Voilà pourquoi la ville de Lyon même emploie des 
jardiniers pour ses parcs comme par exemple celui de la Tête d’Or.  La beauté 
des espaces verts, partagés et appréciés, demande des soins qui ont un coût !

La première épître de Paul aux Thessaloniciens est une lettre dont le but 
est de promouvoir la croissance et le bien être de cette église locale.  Paul veut 
que cette église fleurisse et il l’accompagne avec un soutien bienveillant.  Ce 
soutien se compose de deux choses, à savoir l’affection et l’action concrète.  
Paul est conscient de ce qui peut nuire à la santé de cette assemblée.  Voyons 
donc les enjeux en lisant le chapitre 2.17-20 :
« 17 En ce qui nous concerne, chers frères, étant séparés de vous pour un temps 
de corps mais non de coeur nous avons fait beaucoup d'efforts pour vous revoir,  
car nous en avions le vif désir. 18 C'est pourquoi nous avons voulu aller chez 
vous moi, Paul, je l'ai tenté à une et même deux reprises mais Satan nous en a 
empêchés. 19 N'êtes-vous pas, en effet, vous aussi, notre espérance, notre joie et  
le prix de notre victoire, dont nous serons fiers en présence de notre Seigneur 
Jésus au jour de sa venue ? 20 Oui, c'est vous qui êtes notre fierté et notre 
joie ! »

L’affection sincère et l’action concrète sont essentiels au bien être et à la 
croissance de l’église, et ceci jusqu’au retour du Seigneur.

I. Le soutien affectif est essentiel à la croissance de l’église. - 2.17-20
 Paul manifeste une vive affection pour ces croyants.

o Lorsque deux personnes commencent à manifester de l’affection 
l’une pour l’autre, que voit-on habituellement ?

 Le désir ardent de se voir et de plaire l’un à l’autre.
 On voit la même chose ici :

 Paul veut les voir ardemment et littéralement face à 
face.

 Il veut les aider – nous verrons cela au chap. 3.10.
 Le mot pour ‘désir’ décrit quelque chose de fort, 

comme ce désir qu’aura un couple qui s’aime.  On a 
tendance à voir ça aussi au printemps d’ailleurs !



o Paul n’est pas seul dans cette affection :
 Il dit ‘nous’.
 Jésus avait clairement dit que la meilleure façon pour ses 

disciples de se faire reconnaître comme tels serait l’amour 
manifesté entre eux.

 Cet amour existe-t-il dans l’église ?  Si ce n’est pas le 
cas, que nous manque-t-il ?

 Comment donc manifester l’affection fraternelle en 
dépit des occupations prenantes de la vie 
quotidienne ?  Le texte nous aide à y répondre :

o Il faut éviter de voir le problème sous l’angle 
temporel.  Ce n’est pas une question de temps. 
Personne ne trouve suffisamment de temps 
tellement la vie est chargée :

 Le séjour de Paul parmi eux est assez 
court, de 3 à 6 semaines à quelque mois.

 Malgré tout, l’affection sincère et 
mutuelle s’est bien installée ainsi que 
l’investissement pour s'aider 
mutuellement.

o Nous devons voir la réponse sous l’angle du 
cœur. – v.17 :

 Pensons-nous aux autres régulièrement ?
 Cherchons-nous les occasions de nous 

aider les uns les autres et de nous investir 
pour cela?

 Prions-nous les uns pour les autres ?
 Voici le schéma décrit ici, et c’est encore 

applicable de nos jours.
 Paul trouve de riches intérêts à son investissement affectif :

o Il emploie le mot couronne au verset 19.
 Faire référence à une couronne n’aura pas le même 

impact sur nous, bien que vous ayez déjà entendu 
parler des joyaux de la couronne de France au Louvre 
ou, si j’ose dire, de ceux de la couronne d’Angleterre à 
la Tour de Londres.

 Que représente donc une couronne ?
 Elle représente l’honneur, la puissance, le prestige, la 

richesse et le règne.
 Paul a probablement à l'esprit la couronne de victoire 

donnée à l’athlète victorieux ou à un fonctionnaire 
distingué.



 Ce qui est extraordinaire, c’est que la couronne ne représente 
pas :

 Nous vivons dans une ère où les objets sont devenus 
presque plus importants que les personnes :

o Pas convaincu ? Essayez de marcher dans un 
lieu public sans devoir esquiver les gens sur 
leur smartphone qui ne font pas attention.

o La nature humaine déchue est bien susceptible 
de donner plus d’importance aux objets qu’aux 
gens.

 La couronne, pour Paul, ce sont des personnes, des 
gens.  Les plus grands honneurs et prestiges viennent 
de l'investissement que l'on place dans les gens à 
travers l’évangile.  Capter cette réalité est vital !

o Jésus a dit : «Et que sert-il à un homme de 
gagner tout le monde, s'il perd son âme ?» 
(Marc 8:36) 

o Il n’y a pas de but plus noble que d’aider une 
personne à ne pas perdre son âme.  La perdre 
veut dire tout perdre.  Mais la sauver par 
l’évangile veut dire aussi être gagnant 
matériellement, car tout sera restauré. (Voilà 
pourquoi la résurrection est si importante.)

o La joie de Paul est liée à la croissance des croyants :
 Plus tôt dans le chapitre 2, Paul fait référence à l’amour et le 

soin parental.
 Il n’y pas de chose plus grande pour des parents que de voir 

leurs enfants s’épanouir, et rien de plus douloureux que de 
voir l’inverse !

 Paul vise le long terme quant à son investissement :
o Il voit de loin le jour du retour du Seigneur s’approcher.
o Il dira ailleurs : «C'est pourquoi ne jugez de rien avant le temps, 

jusqu'à ce que vienne le Seigneur, qui mettra en lumière ce qui est 
caché dans les ténèbres, et qui manifestera les desseins des cœurs. 
Alors chacun recevra de Dieu la louange qui lui sera due. » (1 Cor.  
4:5)

o Le sujet de gloire et de joie pour Paul, ce sont les vies 
transformées. Voilà l’investissement le plus important, car une vie 
transformée par Dieu a de la valeur inestimable et lui rend une 
gloire suprême.

 Jésus a raconté une parabole afin de renforcer cette vérité : il 
s’agit de la parabole de l’intendant infidèle : « Jésus dit 



encore à ses disciples : Un grand propriétaire avait un 
gérant. On vint lui dénoncer sa conduite car il gaspillait ses 
biens. Le maître le fit appeler et lui dit : « Qu'est-ce que 
j'apprends à ton sujet ? Remets-moi les comptes de ta 
gestion, car tu ne continueras pas à gérer mes affaires. » Le 
gérant se dit : « Que vais-je faire, puisque mon maître 
m'enlève la gestion de ses biens ? Travailler comme ouvrier 
agricole ? Je n'en ai pas la force. Me mettre à mendier ? 
J'en aurais honte. Ah ! je sais ce que je vais faire pour que 
des gens me reçoivent chez eux lorsque j'aurai perdu ma 
place. » Là-dessus, il fait venir un à un tous les débiteurs de 
son maître. Il dit au premier : « Combien dois-tu à mon 
maître ? » « Quarante hectolitres d'huile d'olive », lui 
répond celui-ci. « Voici ta reconnaissance de dette, lui dit le 
gérant, assieds-toi là, dépêche-toi et inscris vingt hectolitres.  
» Ensuite il dit à un autre : « Et toi, combien dois-tu ? » « 
Cinq cents sacs de blé. » « Prends ta reconnaissance de 
dette, reprend le gérant, et inscris-en quatre cents. » Le 
maître admira l'habileté avec laquelle ce gérant malhonnête 
s'y était pris. En effet, ceux qui vivent pour ce monde sont 
plus avisés dans leurs affaires avec leurs semblables que les 
enfants de la lumière”(Luc 16:1-8)

 Jésus résume la parabole en disant : « Et moi je vous déclare  
: Si vous avez de ces richesses entachées d'injustice, utilisez-
les pour vous faire des amis. Ainsi, le jour où elles vous 
échapperont, ils vous accueilleront dans les demeures 
éternelles. » (Luc 16:9)

Puisque Paul puise sa joie et sa gloire dans les vies transformées, il trouve 
une action concrète et nécessaire afin d’assurer le bien être de l’église, 
même en dépit de son absence. Lisons Thess 3.1-5 :
« C'est pourquoi, nous n'avons plus supporté d'attendre davantage et nous 
avons préféré rester seuls à Athènes. Nous vous avons envoyé notre frère 
Timothée, qui collabore avec nous au service de Dieu dans l'annonce de la 
Bonne Nouvelle du Christ. Nous l'avons chargé de vous affermir et de vous 
encourager dans votre foi, afin que personne ne vienne à vaciller dans les 
détresses par lesquelles vous passez. Vous savez vous-mêmes qu'elles font partie  
de notre lot. Lorsque nous étions parmi vous, nous vous avions prévenus que 
nous aurions à souffrir de nombreuses détresses. Et c'est ce qui est arrivé, vous 
le savez bien. Ainsi, ne pouvant supporter d'attendre davantage, j'ai envoyé 
Timothée pour prendre des nouvelles de votre foi. Je craignais que le Tentateur 
ne vous ait éprouvés au point de réduire à néant tout notre travail »



II. L’action concrète est essentielle au bien être de l’église :
 Paul écrit cette épître depuis Corinthe.  Il n’a pas la possibilité, comme de 

nos jours, de prendre l’avion ou le TGV pour y être en quelques heures.  
Le texte nous dit qu’il était empêché en plus par un adversaire puissant, à 
savoir Satan.  Comment aurait-il pu les aider de manière concrète pour 
protéger son investissement ?

o Si vous vous trouviez dans un autre pays et qu'il faille que vous 
renouveliez votre passeport, où vous adresseriez-vous ?  Bien sûr, à 
une ambassade ou un consulat !

o Une des responsabilités d’un chef d’état est d’assurer la présence 
d’un ambassadeur dans les pays étrangers où habitent ses citoyens 
afin d'assurer leur bien être.

o A l’époque, Paul est la personne que Dieu a choisie pour 
l’établissement de son Eglise en Asie Mineure.  Mais il ne pouvait 
pas être partout.  Voilà pourquoi Paul confiait la charge des besoins 
locaux à d’autres.

 L’envoi de Timothée a été sa manière d'aider concrètement les 
Thessaloniciens et le passage nous décrit la nature du travail de 
Timothée :

o Les versets 2-3 nous disent qu’il a été envoyé pour les fortifier, les 
encourager dans la foi afin qu’ils ne soient pas ébranlés :

 Que feriez-vous si vous aviez connaissance d'un événement 
futur ? Tout dépend de quoi.

 Imaginez par exemple que vous ayez connaissance d'une 
inondation du Rhône dans trois semaines et que vous habitez 
dans la zone inondable.  Vous ferez tout pour minimiser le 
dommage et chercherez une assurance pour vous couvrir.

 Imaginez que vous sachiez que lors des prochaines vacances 
votre maison sera cambriolée.  Vous prendrez certainement 
les précautions préalables pour empêcher ce vol.

o Paul sait ce qui va arriver aux croyants et envoie Timothée afin de 
les préparer :

 Il leur dit au v. 4 qu’ils seront exposés à des afflictions. En 
effet, les chapitres 16-17 des Actes nous le confirment.

 Il leur dit au v. 5 qu’un ennemi réel s’oppose aux croyants, et 
peut entraver Paul lui-même!

 En parfaite connaissance de cause, Timothée est là pour les 
aider concrètement :

 Lorsqu’on est éprouvé, il faut de la force pour tenir 
bon.  Le mot employé ici décrit l’ancrage solide qui ne 
bougera pas.  Le ministère de Timothée vise cela.



 Lorsqu’on est affligé ou persécuté, la foi pourra être 
bien secouée.  Le mot employé ici décrit quelqu’un 
qui vient à côté pour encourager et consoler.  Le 
ministère de Timothée visait cela. 

 Les épreuves comme les vagues pourront tout 
emporter.  Le mot employé ici décrit l’idée d’être 
emporté.  J’ai parlé d’inondation du Rhône à l’instant.  
Le courant d’une inondation suscite des dégâts 
considérables.  Le ministère de Timothée lutte contre 
le courant du monde.

o Que peut nous enseigner le soutien de Paul à travers Timothée 
aujourd’hui ?

 L’aide concrète doit fortifier les croyants éprouvés.
 L’aide concrète doit encourager la foi des croyants là où elle 

est la plus menacée.
 L’aide concrète doit ancrer solidement les croyants surtout 

face à la persécution et à l’affliction.
 Voici le soutien dont a besoin l’Eglise de tous temps et c’est 

cela que Dieu donne en pourvoyant ces ministères :
 Jésus à pourvu à cela dans les dons qu’il a donnés à 

l’Eglise, à savoir : « les uns comme apôtres, les autres  
comme prophètes, les autres comme évangélistes, les 
autres comme pasteurs et docteurs » (Eph. 4:11)

 Pourquoi ? « Il a fait don de ces hommes pour que 
ceux qui appartiennent à Dieu soient rendus aptes à 
accomplir leur service en vue de la construction du 
corps du Christ. » (Eph. 4:12)

o Il faut plusieurs membres pour qu’un corps 
fonctionne bien. La santé du corps dépend de 
chaque partie faisant son travail.  Dans l’église, 
c’est le travail des responsables de former les 
membres.

o Quelle est ma part dans ce fonctionnement et 
fais-je le faire de manière consciencieuse ? Et 
de quoi ai-je besoin pour être formé ?

 Le rapport de Timothée confirme le bien être de l’église. – vs. 6-9
o Leur foi reste forte et ils tiennent ferme.
o L'affection et l'amour pour leurs responsables est évident ainsi que 

la confiance qu’ils leur font.
o Leur travail n’est pas vain.  Ceci doit nous encourager car Dieu 

continue à pourvoir et son œuvre n’est jamais vaine.



 Les derniers versets nous donnent une autre action concrète et vitale, c’est 
la prière !  Lisons les versets 10 à 13 :

“Vous en êtes témoins, et Dieu aussi : nous nous sommes comportés, envers 
vous qui croyez, d'une manière pure, juste et irréprochable. Et vous savez aussi 
de quelle manière nous avons agi à l'égard de chacun de vous : comme un père 
le fait pour ses enfants, nous n'avons cessé de vous transmettre des 
recommandations, de vous encourager et de vous inciter à vivre d'une manière 
digne de Dieu qui vous appelle à son royaume et à sa gloire. Et voici pourquoi 
nous remercions Dieu sans nous lasser : en recevant la Parole que nous vous 
avons annoncée, vous ne l'avez pas accueillie comme une parole purement 
humaine, mais comme ce qu'elle est réellement, c'est-à-dire la Parole de Dieu, 
qui agit avec efficacité en vous qui croyez.”

La prière, c’est le carburant du ministère parce qu’elle s’adresse à la 
source de la croissance et du bien être.  Elle s’adresse à Dieu lui-même.  Et 
je m’inspire de cette prière là pour clore ce message :

Conclusion :

Jésus a dit : « je bâtirai mon Église, et que les portes du séjour des morts 
ne prévaudront point contre elle » (Matt. 16:18).  
Ce verset dévoile que l’Eglise a des ennemis.  Les batailles les plus importantes 
pour l’Eglise sont spirituelles et Satan, l’adversaire, l'attaque sans cesse.  Voici 
pourquoi la prière est primordiale.  Cette prière s’adresse au Père céleste et tout 
puissant et à son Fils bien aimé et chef de l’Eglise. Elle demande ce qui est 
nécessaire, à savoir grandir dans l’amour les uns pour les autres, grandir dans la 
sainteté et grandir dans l’espérance du retour du Seigneur.  Car c’est en ce jour-
là qu’il fera justice pour toujours.  En attendant ce jour, faisons tout afin de tenir 
bon ensemble, dans la foi, l’espérance et l’amour ! 

Michaël Di Gena



Sante Cène :

Peut-être avez-vous expérimenté une faim jusqu’en sentir faible.  Vous 
savez donc le bien que fait au corps un bon repas.  Nous vivons avec un 
constant chaque jour, nous devons manger pour reste en forme et en bonne 
santé.  Dieu en est conscient pour nos besoins physiques.  Le Psalme 145 nous 
dit : « Tu ouvres ta main, Et tu rassasies à souhait tout ce qui a vie » (v.16 
NEG).

Ce repas nous indique la providence de Dieu et pour la vie matérielle et 
pour la vie spirituelle. Sont invités tous ceux qui ont placé leur confiance en 
Christ pour leur salut. Le pain représente son corps brisé pour vous afin que 
vous soyez entier devant Dieu.  Ce vin représente son sang et la vie qu’il a 
perdue pour le pardon des péchés.  Prendre ce repas n’a de sens que si l’on est 
sûr de l’œuvre Christ pour soi.  Si ce n’est pas le cas, laissez passer les éléments 
en toute simplicité car les écritures nous mettent sur garde de les prendre de 
manière indigne.

« 23 En effet, voici l'enseignement que j'ai reçu du Seigneur et que je vous 
ai transmis: Le Seigneur Jésus, dans la nuit où il fut livré, prit du pain
 24 et, après avoir remercié Dieu, il le rompit et dit: «Ceci est mon corps, qui est 
pour vous. Faites ceci en mémoire de moi.»

«25 De même, il prit la coupe après le repas et dit: «Cette coupe est la 
nouvelle alliance de Dieu, garantie par mon sang. Toutes les fois que vous en 
boirez, faites-le en mémoire de moi. » 26 En effet, jusqu'à ce que le Seigneur 
vienne, vous annoncez sa mort toutes les fois que vous mangez de ce pain et que  
vous buvez de cette coupe. » (1 Cor. 11:23-26 BFC)

Prions et puis prenons ensemble le pain et le vin !


